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1.1.4 Photoproduction de TT au voisinage du seuil sur I.i et deutérii 
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I. 1.4.1 La pliotoproduction de TI sur les noyaux au voifinagc dr, seuil 
constitue une méthode d'étude du noyau par l'intermédiaire de la déterni-
nation de facteurs de forme axiaux de transition. La méthode "XpérimentaIe 
que nous avons mise au point avait donné, dans le cas de 1 ;i réaction 
r + Li • ̂lle + •••*, un résultat ' largement en désaccord avec les calculs 
existants. Par la suite, un réexamen des ingrédients entrant dans les dé­
terminations théoriques avait conduit, notamment par l'utilisation de 



162 EXPERIENCES 1.1 

2) 
nouvelles densités phénoménologiques de transitions nucléaires , à des 
prédictions sensiblement inférieures aux valeurs originales mais toujours 
incompatibles avec notre résultat expérimental. 

Compte tenu de la nouveauté de notre approche, une expérience de contrôle 
nous apparut nécessaire ; celle-ci nous permettait de détecter une erreur 
systématique qui nous avait conduits à sous-estiner le rapport a(6i;-».6He)/ 
a(proton-i-neutron) • (Rappelons que l'on peut commodément paramétriser au 
voisinage du seuil la section efficace de photoproduction de ir sur un 
noyau, y + i •* ir+ + f, sous la forme o = &n+f\ q/k S où q et k sont les 
moments du pion et du photon dans le référentiel du centre de masse et S 
le facteur de Soimnerfeld rendant comote de l'interaction coulombienne entre 
le noyau final supposé ponctuel et ie TT+) . Nous avons repris notre expéri­
ence en l'améliorant principalement par des conditions plus strictes de 
définition du faisceau incident de photons et de protection des détecteurs 
ainsi que par un contrôle permanent des amplitudes des signaux des détec­
teurs. L'analyse des données recueillies dans un intervalle de 2 MeV au-
dessus du seuil nous a permis d'extraire la nouvelle valeur a6i,i->6He/ 
aproton = 0,098 ± 0,004 en accord raisonnable avec les prédictions théori­
ques récentes-^). 

La précision du résultat expérimental est supérieure pour l'instant aux 
incertitudes de la théorie d'approximation de l'impulsion à ondes distor­
dues utilisée pour décrire le processus. 

A partir de données prises à plus haute énergie, nous avons, de plus, 
déterminé le rapport de l'excitation du niveau non lié de ,8 !-ieV dans Ho 

à celle du niveau fondamental « (6 L i->6 He( 1,8 MeV)
} / a( 6Li^He(fond.) ) = 0' 7° + 0' 2 4 ' 

Sur la figure (I.l).lO, nous avons porté les activités (convolutions de la 
section efficace de photoproduction par le spectre de photons de freinage) 
mesurées pour le noyau de "Li et le proton en fonction de l'énergie séparant 
l'extrémité du spectre de freinage du seuil de photoproduction. Les activi­
tés théoriques ajustées par un facteur de normalisation sont représentées 
en trait plein, 

1.1.4.2 La_2h2toEr°çlucti2n_d_e_ TT_ sur le deuterium 

Y + d - r, + n + n est essentiellement dominée au voisinage du seuil par 
l'interaction dans l'état final des deux neutrons caractérisée par la lon­
gueur de diffusion a qui est connue par ailleurs avec une bonne précision. 
L'interaction du pion avec les deux neutro- st négligeable, si bien que 
cette situation "impie constitue un cas d' i- 've pour notre compréhension 
du processus de photoproduction de >:+ sur les iioyaux. 

Mous avnns mesuré, par pas de 0,5 î\ ! MeV dans un intervalle de 3 McV au-
dessus du seuil, l'activité du deuterium. La mesure du processus sur 1'hy­
drogène nous sert comme à l'habitude d'étalonnage. 

La comparaison des résultats au calcul de Tzara (approximation de l'impul­
sion, fonctions d'nide déduites d'un potentiel à portée nulle) donne un 
excellent accord. Comme on le voit: sur la figure (1,1), 11, un facteur global 
de normalisation de 0,7'3 est appliqué. Une estimation utilisant des fonc­
tions (i'onde plus réalist^j^) permet J'expliquer la plus grande partie de 
cette atténuation. 
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1.1.5 Photoproduction de TT sur les noyaux légers. 

yr/ > ritr° and y'He -• sllf <•', fr,,m ! (•• ») «•'/ a / . w t.hretiho'i. 

oJous avons obtenu des résultats préliminaires sur les réactions : yp "* P^ ; 
yd -* drr ; y-*He -• 3He TT° a des énergies comprises entre I et 8 MeV au-dessus 
du seui 1, Ces résultats sont en accord avec une estimation basée sur l'approximation 


